
 

 

 
Journée nationale de commémoration et d’action contre la violence 
faite aux femmes 

Le 25 novembre débute une campagne mondiale de 16 jours de militantisme pour 
l’élimination de la violence à l’égard des femmes. Le thème de cette année est « TOUS 
UNIS! L’activisme pour l’élimination de la violence à l’égard des femmes et des filles! ». 
Dans cet esprit d’unité, Unifor sensibilise ses membres à l’appel à l’aide, un geste lancé 
en 2020 pour permettre aux femmes de montrer silencieusement qu’elles ont besoin 
d’aide et souhaitent que quelqu’un leur demande de façon sécuritaire si elles vont bien. 

 

Au cours des 16 prochains jours, nous vous demandons de mémoriser ce signal et de 
l’enseigner à 16 autres personnes. Ce petit geste peut permettre à davantage de 
femmes de se sentir à l’aise de demander de l’aide et nous aider tous et toutes à 
connaître les ressources disponibles pour soutenir les femmes qui vivent des situations 
dangereuses. 

Partout au Canada, le 6 décembre 2022, nous soulignons la Journée nationale de 
commémoration et d’action contre la violence faite aux femmes. Il y a 33 ans, 14 jeunes 
femmes mouraient tragiquement à l’École polytechnique de Montréal. En l’espace de 20 
minutes, ces femmes ont perdu un brillant avenir aux mains d’une personne ayant 
ouvertement déclaré sa misogynie. Nous pleurons également les femmes et les filles 
autochtones disparues et assassinées, ainsi que toutes celles qui ont été victimes de 
violence et de féminicide. 



 

 

Cette année, nous reprendrons les veillées et les commémorations en personne pour 
nous souvenir des femmes et des filles que nous avons perdues et nous engager de 
nouveau dans la lutte pour mettre fin à la violence sexiste. 

Quel que soit notre sexe ou genre, nous sommes tous et toutes appelés à dénoncer la 
violence de manière concrète. Il est essentiel d’unir nos voix. Les hommes doivent 
également jouer un rôle aux côtés des femmes dans le mouvement syndical pour 
mettre fin au harcèlement lorsqu’ils en sont témoins et créer des milieux de travail et 
des communautés sécuritaires pour tous et toutes. 

En tant que syndicat, nous rendons les milieux de travail sécuritaires grâce à la 
négociation collective, et nous devons continuer de faire pression pour exiger encore 
mieux. Pour ce faire, nous pouvons agir concrètement en négociant l’intégration 
d’autres intervenantes auprès des femmes. Les intervenantes auprès des femmes 
composent un système de soutien qu’Unifor a mis en place dans les milieux de travail 
pour s’assurer que les victimes peuvent se tourner vers quelqu’un en cas de besoin. 

La pandémie et les crises sanitaires actuelles n’ont fait qu’exacerber les impacts de la 
violence contre les femmes et les filles : 

 45 % des femmes déclarent qu’elles ou une femme qu’elles connaissent ont subi 
une forme de violence; 

 7 femmes sur 10 estiment que la violence verbale ou physique de la part d’un 
partenaire est devenue plus courante; 

 6 femmes sur 10 pensent que le harcèlement sexuel dans les espaces publics 
s’est accentué; 

 1 femme sur 3 dans le monde subit de la violence, les estimations mondiales les 
plus récentes montrant qu’en moyenne, une femme ou une fille est tuée par un 
membre de sa propre famille toutes les 11 minutes. 

Alors que nous assistons à une montée des mouvements contre les droits, notamment 
l’antiféminisme, nous devons dénoncer cette dangereuse rhétorique qui a un impact sur 
nos vies. 

En tant que membres et dirigeantes et dirigeants d’Unifor, nous répondons à l’appel en 
intensifiant nos efforts de militantisme afin que des voix féministes soient présentes à 
toutes les tables pour influencer les décisions politiques qui ont une incidence sur nos 
vies. 

Ensemble, nous continuerons de faire pression pour des milieux de travail et des foyers 
sécuritaires pour toutes les femmes et les filles. 

Pour en savoir plus, visitez les sites www.unifor.org/femmes et 
https://canadianwomen.org/fr/appel-a-laide/.  
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